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Au COllr6 des années 1974-1975, lu maladie Ge l ' huttre plate, 
Ostree. edul!~ Linné, a peu è peu gagné la ~ajorité des centres ostré 
icoles frança is et provoqué des ye r tes très importantes tant su r les 

huttres d ' élevage qu~ eux les gisements nature ls. 

Cette no·te analyse l'évolution actuelle de l'épizootie i el] e 

diatir~e pour cel& trois types ae centres d ' élevage de Ilhuttre pla
te : 

- les centl"es 8.-')clennement touchés pa:' l ' épizBotie où la 

culture traditionnelle de l ' hultre plate est devenue aléatoire . Elle 
cst remplacée par celle de C~ssostree gigas et par l'frffinage, r endant 
7 à 8 mois , d i huttrea plates de J ou 4 ans qU.i restent de bonne qualité. 

- les centres récemœent atteinte par l ' épizootie où, après 
dragage des bancs naturels parasités , l'élevage d ' huîtres plates ( 18 
moie et 2 ans) à partir de naissain indemne est encore pos s ilae . 

- les centr~e non contaminés qu ' il conviant de préser'\l'er 

contre l ' é'Tentuel apport d ' hu1tree pa.rasitées . 
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1 - Introduc tion 

Depuis la mise er. évî.den.:-c d",J. para5Lte de le glande diges t :!..v~ 

d ' Ostren edul1s par Compo ( ":3'(0) dan:> le bas ':\i. r. de Mari!nnes et par. 

Eerrbach (1971) dM::: l' ft:oer Wr<?ch. cette n:alp..1ie e peu à. peu gagné 10. 

majorité dE';:, ce nh'~;3 d ' élevage fr~n(;ni5 p rovor!us:r. t: de.3 TJertèS t~s im

portc.ntes p:mn.i le..! hu1tces d, ' élcv8.[:r.s et sur J.eg b2~CS natu~13. 

Noue ne :reviemi ro)l s pas sur 

Merteili~ refrinsens, Grizel et Coll. 
11 objet do nombre"..u tr-F.iVQUX 

( 1974) , PerkLr~ (1916) . 
Bon.s.rnl 

le C: .... Cl é ct 18. st ro.lcture de 

(1974 ) , ce dernier aynnt ~ait 

et coll ( 1971) , Grizel et Coll. 

D~s cet te note r.O:lS donnerons un a.:çe T"Çu de J.' évoh!tion a~

tue!le de l~ maladje dans les diffé~~nto cer.t res d 'é levage français 
d'ODtrea eaul is , et no..J.S t)r: ,~n:G.ys~roni) les h'sultats . 

2 - Situation de s difff~nt~ cen tre s d ~éleva8e 

Le dépistaee de la l:!a1adie se f ait, uniquement par des teC'.h

niques c:la8s iqu.es d thisto l ogie . POUl' e:h3que région plusieurs lots sont 

exami nés e t pO\Lr l'interprétatl"'!1 des résultats , l ' oT: tient compte df,s 

différe!'lts tral\:;!ftlrts subis par lE:S huHres . Il est possible ains i de 

cerne r l ' évolu tian de hl :r.aladie et de cOl".aid~rer cor.:.me zones contani

=Iée o celles qui ab:d"tent dE:s huîtres autochtcn68 recéla.llt le parasite . 

Fart.;:.nt de cette déf inition , t rois -i;ypes cie centre s peuvent 

~tre dietlngu6s 

- le s centres anciennement touchés par l ' épi~ootie, 

- les centres récemJi1ent e.\, teint~ pa!" llépizoo t:ie, 

- l es centree non conta.1l.inés . 

2 . 1 ~~L~~!}.!~~_~!Ü~!!!'!~~~!}! _~Q'!:!9~fL2~:L!~~E!~Q.Q:H~ 

La malad1'=! a atteint successi,,-ement j La Bretagne Nord avec 

l ' Aber Wrach , l 'Aber Benoit (He rrbach 1971 ), la Penzé (G r izel et ~igé 

1973) , la rivière de Morlaix et l a Rade de Brest (Tlgé et Morel 1974) . 
Décelée en Bretagne Sud en Juin 1974 (Rivière d 'Auray) l ' épizoQtie 

s ' est étendue rap i dement aU secteur de Eaden et Larmo r Baden puis en 

1975 à 1 tensemble du Golfe du f1orM.han. Dans les r égions de Marennp.s 

et du .lIassin d ' Arcachon , la par asitose persiste depuis 1970. 



Le cul't'.!!'e àIO.';h·~~l E:!d!l11 .~ é:t1!.r.t dev enè.l.t" al1:3toire da..,:,; ~es 

zones , le3 jJrcfe8sio:'1n~lf; ~~ ~~or;t orien-t4~ 'I{:;~f:! ';.eJ.l~ àe Crsssostrea 

g1&ll!. Ce,.·tün$ 9!1.rt,"qJ.ent tou.t2f~i.s l'a-~'finag~ d'h'J:tt:r~::; pla.'t~3 de 3 
ou. 4 ans p1'Gvenru:: t de cel'!tr::>s i1':l":;'lis O'..l. "':trllngers n011 touch';:;:: pa!" 

l 1 é,>i2',oot.ie. Cos oluî~r"'s sont ~~ arfJl}.s.es 7 à 8 ~oi~ pUl.3 v!"f.d;;es à la 

cor.;:.omt:.:.'):üon . 'Dalis h: plu'.OJ. rt. Ge ~ c a'J on a t:oa::;tatt: qu'au biJut Qe c:ette 

t)érjcd.e l'Iles ccntienne:1t c!I! S i 1t7'-l:-es 0',1 paJ"CfÜ té, t:a.i3 lelll" qual t t é 

n ' est enC'Jre en rleJl a.lt~rJe . 

Actuoz:lle!nent , la. 'Jtù ture -:er~6 À reGrond:re et des essats à par

tir dll naissain r:ap:é dam; les 8t?c tt'ûr.s indeffil1r.!s da !Jar!?~lites SO!1t en 
~Ol.lr3. Ils y ::"sent à dét,;miner l e:> l'',G!ne:·lts les pJ,ua judic ietn: pOUl' opé

rer des transf~rts afin 1e t:e~"mettre 1:;" r4utilis ... tion d:! parcs .iél fl.i::s ~~ 

et de p01.;,rvoir à la dsnsn:ie d'r.uttres plates de ccnsornIDi1tion, ]a pro

duction ét·a."1t passée de 15/20 ~OO 'l:~ pendant j,es o.r:.nées norm:ües f;,. 

7/9 000 'f. . en 1975. 

Pa r ailleurs, des dt'Sgi?gi'~a 30ilt en conr3 a,:r les bancs llat'..i.

l'S!S do: 13. rivièro: d ' Auray . afjl, d ' élininer l€H rest6S de foyer,?; infec '~ 

tueli.y. et 1e3 nombreux cCl!!lpét'iteurs et prédateurs '!1l ' i13 abri+'aj,el~t. 

De talles ope!'atiom: sont égale'ltent (!m·:is~B,1es Cl! ra.de. de 

llrf!st. La clf;.rnière visHe eff'3 cbl;"e S'Ir le8 g.1.seitlents cie la rade e ~on-

10 ré qU'il y s'nüt -;;rès peu ê ' nu 1tr.e:) aè.'.ll t es Bur le~ gi3E:::~E:nt!;l 9!:lOnt, 

q';lelques huîtres :::lère3 de qu:üttJ ::lpa~o::re sur les Biser.:lan";s si--;ués en 

aval , et de- jeunes huitres (lb mois) st.:.r l e:; oanes de LQwlh~rgat . Ces 

dernières présentn.ient une bOIL"1e pou3~e mais l ' ""Xlliolen his tolQgiq,uc 

devai t révéler un pourcent e.ge i!Il~ortaùt d ' :"ultres 1'8.1'a5i tJes . 

Ils sant sitvé~ en ]retagne Sud et correepondent ~ des centres 

de ~aJltage e~ de de;lli- é!evage. Ce sont les rivières cie S t .Philib€:rt et 

de Crach où le parasite a été décelé fin 1975 . 

Del:' actions y ont été entrepriseg immédl.ater.lent sur pI'Oposi-

tion de l ' Inetltut des Pêches Naritimes : lu professio!1 a f:'ntrepri~ le 

Crach (St dragage des gisements 

Jean, le Lac, Pierre 

de ::.? 
Jaune 

pArtie amont de la rlvièTe 

et Cuhan) . Cette opt2!"ation 

de 

financièJ."ement 

n:ntable a permis la ver,te d ' h\J.!tres par asitées ou sus~eptibles de li!. 
devenir et l'élimination de cert~in~ nOUVe8\~ ~oyers d iinfeétion . 
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Les profess ion.'lels or,t,. réense:nencé :ç r esque !;out l eu rs parcs 

avec du naissaiT: provenant soit des riviè res p récit.fes , soit de la Bai<:: 

de I.,luiberon. Actuellement cee hu1tres He ~OlLt pns p:::.rasiteBS •. La pcw~se 

est normale et la récolte devrait ftr6 ém2~ i bonne Clue l e. précéoente . 

Po.r:ni les c;u.e lques nuî:t.res ,~aràét;-s 8111" parc depuis Mars 1975, 

le taux du pB.r8.sitis rne a aug!l1enté . Il avoi.sine 25 ~; . Dien a.u ' il soit 

inférieur à ce lu i deI.:. ce ntres précêàe rument décri t s (80 ~ environ) . Ces 

huîtres sont ae quaLi t é tlédiocre 8t présentent des signe s clirJ:i.ques 

inquiétan ts (absence de glycogène , tnaig'!'eur excessive et décolora tion 

de l ~ masse di gestive) . 

2.3 ~~ê_f~~!E~ê_~~~_~~~!~~~~~ 

Ce s centres peuvent être également divisés en trois types 

- les baies l?rgBIllent ouve r tes , 

les r i v j.èrês , 
- l ES étangs côt i ers médi terranéens. 

2.3.1 Les Baies 

Elle8 r eprésentent actuellement la majorité rtes parcs utili
sables pour la cul turc de l rhuHre plate. Ce sont la Baie de Cancale , 

la Baie de Saint Brieuc avec Binic et .?ai mpol , l a Baie de Quiberon . 

Elles sont tout es l a rgement ouvert~s a ul. e aux océa..'1iques. Actuel l ement 

l a maladie ne s'est pas déclenchée dans ces centI~s et ce malgré les 
apport s massifs , r écen t s ou non, d rht;.îtres peras i tées . 

Il f a ut re r.:arqèler comMe l ' ont fait Van "Bannil,g en Hollande et 

Ballouet en Prance qu e êes t ransfert!:} vers ces zones, e:t'fectués avec 
des huît~ s faiblement parasitées , n ' entrainent pas de mortalités im

portantes SUI' ces lots . 

rmlgré ces obse rvations il convient d 'être prudent et nous 

pensons qu ' i l faut prÉaerver au rnaxirnQrn ces régions pour l ' ina t ant pri
vilégiées, notamment la Baie de QuibeI~n qui reste ~e seul centre de 
captage de l ' huît re ple.te à l ' exception de la zone de PenvillS et de la 

Rance . 

La pratique du semis dir ect on ee~ profonde nouvellement ap

li~uée pose que lques problèmes tech ni ques : choix du lieu et de l ' époque 

du semis. 



Ce ~.:>nt gér,éral€il:!ell t d":!' 6 rjviÈ'::-e c ,Jù le tonr.<lge d'h'lttl'€3 

pI e t es cul tivéF.:s e;;t !)f;U impor t.zn'ç. De.:tlil celle!'l-(;i, COi'l:ne la rlvi€~ 

C '.l Belon ou d ' E~el . 12. ct;.lture- est ,::én:6l'ele!T'en"t plu~ pZ"O .:!he de l 'af'fi 

nage et le stcr.k <2. ' huttl'<J::l est (l!:sez Thpi5eme'1t v'cndu ~; la. ConSOffirti!':l"tjO!l.. 

De :?l us , les eisemen"ts nat\J~els y t:.ont ~·~U iInpC/!'t aEts 0\ ' in€xistant.s 

sau.f dans 11:. Ralles. Une seule ex.:.ü~itatlon est aii;lIée dans cette rj

vlè re et les p~Ïessionnels (mi 1[;: gè rt":!!:!t ont t!"'s.7alllé un i que:nent, 

avec des ~lJ.H!"e~ in:!igènes . 

2 . }.3 Lee étangs :::Otier~ méditerrané'iH1S 

D31l3 ces sec1;eurs , la c'J.l tu!'e de l ' hc.itl'€ plate -s s'!; pen impcr

ta.nte, If:3 prlnctcu:.l.x c€TJtrl::l s a.'él(~vage atant l ' Etw .. !.~ dé Thau et l'E

t ang de Diane en Cors e . 

i-lalgré l' i ntrorl'uction ;le lots è, ' hU.it.t'93 paresttéas, la maladi e 

ne s ' y est pes p ropagée, à ce j ou:::- . SlOllon 'Jn ostré ir;ulteur ~ deH hu1tres 

pares ittie s , trans:férées Gans l 'Eta;-.g ès Diar.e, !1 ' 8Urai~nt pas subi de 

mortal l.t6 l.mport an"te ot aura ient eu Ull cO:1!porteruent nornal . 

3 - Co ncll.ls'Ï.on 

Sept ans après la découverte de la ~aladie f ce lle-ci sévit 
encore dar.s leD centres irdtialement atte :mts. On ne peut savoir si le 

maintien de la mal ad je pendant cette pér i o de est normal ou s'il a été 

prolongé par suite j,œ tran~fe::'ts ;lifficilement controlables, d' huîtres 

parasi tées . 

Jusqu ' à présent, l a paras itose s'est développée préférent ie l 

lement en A"tlanti'lue et €:!l Mallche , dans d e ~ rivières on des secteurs 

relativement fer.nés (r:!des , go l fes) où 10 oulture de l ' hu ître é tait; 

lnter..s ive . Les bancs llaturels cie ces zonee ont subi de gra\res dommages 

notamment ceux. de la rade de Bre;-~t bù l'ostr éiculture éta.it eu pleine 

expaI!.Bion~ 

Les ostr éiculteurs ont é té amenés à rechercher âes nouvelles 

t echniques de ce.ptage e t d ' éle'mge , mieux adaptées aUx candi tions dé

coulant du développement de la maladie . 'l'outefo1s les résul tata obte-nus 

sont intéressants car leû hu1tres sont de belle qualité , le rendement 
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pondéral est convenable. Ces a:6thodes 'lu!. aOl'lt peTfectibles permet

tront d ' ut.ili9€:r plus l'stio:t."le:.lernem; ihes V::lSt1S superficies concédées 

en eau pr-vfonde . 

jJ'lnstitut des Pêches tr.aritime$ qUl et!::lt!..it le diagn.::>et1c de 

la mel&d1e é tudie égelemeLt les yos2ibili tés d'élevsg~ d'hu1tres pla~e~ 

de diverses pro\ .. ens.nces OU:3 lea sites sulY!)J'.ts : Rivi È:re de No::,laix , 

Penzé, Rade de BrEst , Rlviè:r8 dlAurey. B&.ie d", ';1:ui 'Geron. La 3urvetlhmce 

étroite des zones sa::"nes et des secta-urs cQntaln1r.és, le nettoyego des 

giseœents na1;u:"els , l a prati '1'J.e coor1onnée des tra."lsfertr; d ' hu!tres t 

et ln recher~he de raC 8 S éventuellement raststantes devra.ient .::onduire 

à. une régression de la 1.~ala:iie et !)eroet "rI? la survie de l'huître plate 

et la relence de su culture. 
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